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L’obtention du Master 1 m’a ouvert beaucoup

de portes, et m’a permis de bénéficier d’une

légitimité remarquable auprès des institutions

et des universités Palestiniennes...



Suite à la validation de mon Master 1 FLE/S, j’ai travaillé comme enseignant

vacataire à l’institut de Touraine pendant l’été 2010.

Ensuite je suis parti à Jérusalem pour occuper un

poste d’enseignant de FLE à l’université de

Jérusalem (Al-Quds), et un autre poste

d’enseignant de FLE et de ALE à l’alliance

française de Bethléem.

Au début du semestre universitaire, j’ai été recruté par le consulat général de

France à Jérusalem qui m’a nommé comme volontaire international chargé de

la coordination et de l’enseignement de FLE /FOS à la faculté de droit et

d’administration publique à l’université de Birzeit.

J’occupe dans ce poste les fonctions d’enseignant de FLE /Fos et d’assistant de

coordination au projet de FSP (Fonds de solidarité prioritaire) à la faculté, et

en charge des tâches suivantes :

 Enseignement de français général tous niveaux : étudiants du BA (Droit,

science politique et administration publique) ;

 Enseignement du français pour objectif spécifique (terminologie juridique et

administration publique) : même publique ;

 Intégration, au sein du programme de français, des interventions de

professeurs français invités dans le cadre de FSP Activités connexes

 Coordination avec les interlocuteurs idoines de

l’organisation des séjours estivaux destinés aux

étudiants francophones : séjour linguistique offert

chaque été par le projet FSP aux 10 étudiants les plus

méritants du programme de français, participation à

l’Académie de droit constitutionnel de Tunis,

participation de l’université de la Paix à Caen.



 Mise en place d’ateliers de

conversation destinés aux étudiants

sur la base du volontariat, avec

l’aide d’étudiants français (IEP de

Lyon) en échange universitaire à

Birzeit

L’université de Birzeit souhaite accentuer la dimension francophone de la

faculté de droit, en créditant d’avantage d’enseignements en français.

Cela nous permettrait peut être à l’avenir d’établir des bases de

coopération avec Tours (Inchallah = nous espérons).

 Suivi du fonctionnement du laboratoire de ressources en langue

française mis à la disposition des étudiants et enseignants de la faculté

et du département de langue française de l’université


